Conservation Baie Missisquoi inc.


Le 10 mars 2003

M. David Anderson, Ministre de l’Environnement - Canada

M. Bill Graham, Ministre des Affaires étrangères et du Commerce international - Canada 
M. David M. Collenette, Ministre des Transports - Canada

Objet :
Plainte à porter à la Commission Mixte Internationale

Messieurs,

Conservation Baie Missisquoi est un organisme sans but  lucratif incorporé en 1989. C’est la détérioration particulièrement visible de la qualité de l’eau de la baie Misssisquoi qui a incité ses fondateurs de se regrouper pour agir. Notre organisme regroupe des riverains, des pêcheurs, des amateurs de voile et de plein air, des agriculteurs et des citoyens soucieux de l’environnement.  

Les objectifs fixés par Conservation Baie Missisquoi  sont de prendre toute mesure visant à : 

· Diminuer, enrayer la pollution dans la baie Missisquoi et ses affluents;

· Protéger le littoral, les rives, les milieux humides, les habitats des espèces rares et menacées et l’encadrement forestier, de la baie et de ses affluents, contre toute forme de dégradation;

· Informer et sensibiliser les citoyens aux questions environnementales.

Nous sommes impliqués activement en tant que partenaire dans notre milieu avec des organismes tels Conservation de la Nature et la Corporation du bassin versant de la baie Missisquoi (CBVBM). Deux de nos membres siègent au Conseil d’administration de CBVBM en tant qu’administrateure et présidente. Nous assurons la gestion du Refuge naturel baie Missisquoi, site dédié à la protection de la tortue molle à épines.

Nous sommes inquiets et hautement préoccupés par la santé de la baie, de sa faune, de sa flore ainsi que par la santé humaine. C’est la raison pour laquelle nous vous présentons cette demande. Nous croyons que le maintien de la jetée, véritable remblai entre la baie Missisquoi et le grand lac Champlain, a un impact important sur la dégradation de la qualité de l’eau dans la  baie Missisquoi. 

Nous croyons également qu ‘il y a une urgence d’agir car dès le printemps 2003, des travaux de démolition débuterons pour retirer qu’une petite partie de la jetée (330 pieds), afin de protéger l’aire d’hibernation de la tortue molle à épines. Ce retrait est insuffisant et inacceptable, il ne contribue aucunement à  l’amélioration de l'eau de la baie Missisquoi. 

Conservation Baie Missisquoi appui toute action pour la protection de la tortue molle à épines mais ceci ne doit pas se faire au détriment de la santé humaine. Nous croyons fermement que le retrait du remblai n’est pas incompatible avec l’adaptation cette espèce menacée. Depuis plus de 10 ans, notre organisme s’implique pour faire pression pour le retrait du remblai mais aucune entente ne semble possible pour trouver des alternatives efficaces qui pourraient concilier tous les parties. Nous  sollicitons aujourd’hui votre précieuse collaboration pour saisir la Commission Mixte Internationale de cette situation.

Un pont jetée a été construit en 1936-38. Cette jetée contrevient aux articles 1, 2, 3, 4, et 8 du traité Canada – Etats-Unis de 1909 sur les eaux limitrophes.  À ce jour nous n’avons la preuve d’aucun accord conjoint obtenu entre le Canada, les États-Unis et la Commission Mixte Internationale pour la construction de cette jetée à cette époque.

Combiné à un surcroît de pollution (phosphore), nous obtenons près de 60 années plus tard, une situation désastreuse et alarmante.  Due à une mauvaise circulation de l’eau dans la baie Missisquoi, à l'effet de "bol quasi fermé" défini par la jetée, et à la profondeur de la baie (2,8 m en moyenne et 4,5m maximale) qui s'amenuise par l'accumulation de sédiments, nous subissons aujourd'hui: 

Une concentration trop élevée de phosphore dans la baie;

Une prolifération  excessive de cyanobactéries et la présence de toxines qui affectent la santé; 

La fermeture des plages;

Des odeurs nauséabondes comparables à des ordures en décomposition 

Une eau impropre à la consommation pendant plusieurs semaines à Bedford, St-Armand – secteur Philisburg, Standbridge Station – alors qu’au sud de la jetée, l’eau est demeurée potable !?!.

Si nous ne faisons rien pour retirer rapidement la majeure partie de cette jetée tout en permettant l’adaptation de la tortue à un site plus restreint et/ou à de nouveaux sites naturels et artificiels, malgré les efforts encourus pour réduire le phosphore de 40% d'ici 2016 (objectif fixé par l’entente Québec – Vermont), notre baie de 77,5 Km carrés deviendra un immense marais.  D'ailleurs, la baie est aujourd'hui qualifiée d'eutrophe par les biologistes.  Déjà nous subissons des impacts économiques et touristiques et une diminution de la qualité de vie des riverains et amateurs de plein air.

Nous aimerions souligner également  que le maintien de cette jetée va à l’encontre de l’esprit de l’entente Québec-Vermont pour la réduction du phosphore (40% d'ici 2016 pour le Québec). En effet, l'État du Vermont  reconnaît qu’il est responsable de 60% de l’émission du phosphore dans la baie. Cependant, la présence d’une jetée entre le Québec et l'État du Vermont favorise la concentration du phosphore dans la baie au Québec. Pourquoi le Vermont refuse t’il de s’engager à retirer cette jetée?
Lors d’une audition publique tenue en novembre 2002 à Swanton, au Vermont, les personnes présentes ont demandé que la majeure partie de la jetée soit enlevée rapidement afin de réduire la concentration de phosphore et d’améliorer la qualité de l’eau,  et pour des raisons de santé et de sécurité publique.  Les autorités du Vermont ont répondu à cela en utilisant deux (2) principaux arguments : 

1)
La préservation du site d’hibernation situé au Nord et au Sud de l’ouverture de la jetée de la tortue-molle à épines qui est menacée d’extinction : 

Les différentes pressions d’origine humaine telles la circulation nautique, la modification des rives,  l’augmentation des prédateurs ainsi que la dégradation de la qualité de l’eau (pollution  ponctuelle d’origine chimique et eaux-usées) constituent différents facteurs qui nuisent à ces tortues et qui contribuent à la perte d’habitats propices à l’espèce 1. 

Une étude plus détaillée effectuée en 1998, sur les habitats utilisés par la tortue-molle à épines a permis l’identification de trois sites d’hibernation dans la portion Nord du Lac Champlain 2. 

De plus, des études effectuées dans la baie Missisquoi ont démontré que les tortues retournent à leur lieu d’hibernation à partir de la fin août. Selon  le U.S. Environmental Protection Agency,  la construction du nouveau pont devra être interrompue à partir du 1er septembre seulement et jusqu’au 30 avril. Les tortues seront-elles interceptées sur leur route vers la jetée et relocalisées dans les deux autres sites d’hibernation? Si  c’est le cas,  pourquoi conserver la jetée?

Une amélioration de la qualité de l’eau est primordiale pour la santé publique des citoyens de la baie Missisquoi. De plus en plus d’études associent des symptômes de fièvre, maux de tête, étourdissements, vomissement et diarrhée à la présence de cyanobactéries et de toxines dans l’eau (La Régie régionale de la santé et des services sociaux  de la Montérégie a publié à l’été 2001 et 2002 des avis de santé publique recommandant d’éviter tout contact direct avec l’eau 3) Une amélioration de la qualité de l’eau pourrait également être très bénéfique pour la tortue-molle à épines puisqu’elle est très vulnérable à la dégradation de la qualité de l’eau (pollution d’origine chimique et eaux usées 1). D'ailleurs, une des stratégies pour sauvegarder la tortue-molle à épines dans la rivière Sydenham en Ontario, est d'améliorer la qualité de l'eau
dans la rivière, en réduisant l'érosion, l'accumulation des sédiments ainsi 
que les apports de nutriments provenant des terres agricoles 4. 

2)
Des études hydrodynamiques effectuées par l’État du Vermont démontrent que le retrait de la jetée aurait très peu d’impact sur la circulation de l’eau :

Aucune étude n’a été faite du côté Canadien pour vérifier ces études.  De plus, plusieurs citoyens riverains qui y vivent depuis plusieurs années ont été témoins du potentiel de la force des vents sur la circulation de l’eau. La corporation du Bassin Versant de la Baie Missisquoi reconnaît également que "l'enlèvement des remblais permettrait à la baie Missisquoi de mieux s'écouler en réduisant les accumulations de phosphore, ce qui ne nuirait pas à la qualité des eaux au sud du pont" 5. 

Nous avons entrepris des démarches auprès du Ministère de l'Environnement du Québec.  Toutefois, tenant compte de l'urgence de la situation et  sachant qu'il appartient au Gouvernement Fédéral de loger une plainte à la Commission Mixte Internationale, par la présente, nous vous demandons de porter cette plainte sans plus tarder, à la Commission Mixte Internationale afin que des auditions débutent le plus rapidement possible. Si cette jetée a été construite sans respecter l’ensemble des articles du traité de 1909 sur les eaux limitrophes, elle  doit aujourd'hui être retirée en vertu des mêmes obligations.  

Un projet de construction d’un nouveau pont débutera en avril 2003.  Il est impératif que le retrait de la majeure partie de la jetée soit considéré dès le début du projet afin d’éviter que cela ne devienne impossible ou trop coûteux par la suite.  Les autorités du Vermont ont indiqué que le coût du retrait complet de la jetée pendant la construction du nouveau pont  serait négligeable due au potentiel de  réutilisation  des matériaux.     

Nous vous remercions à l'avance pour l’attention que vous porterez à cette demande et demeurons disponibles pour toute information. Ensemble, nous devons faire retirer la majeure partie de cette jetée rapidement. Nous croyons sincèrement que nous devons considérer en priorité la santé et la sécurité des citoyens et, se faisant, prendre aussi les moyens pour protéger les espèces animales également menacées. 

__________________________________
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Ghislain Prince  pour Christine Caron, Présidente Conservation Baie Missisquoi

4830 Brodeur

St-Hubert,  QC   J3Y 6S8

Tél.: (450) 656-9476

CC : 

M. Kenneth Miller, Maire de la Municipalité de Clarenceville

Mme Lise Berry, Maire de la Municipalité de Venise-en-Québec

M. Brent Chamberland , Maire de la Municipalité de St-Armand

M. Marcel Béchard, Maire de la Municipalité de Bedford

M. Lucien Messier, Maire de la Municipalité de Standbridge Station

Honorable Denis Paradis, Débuté de Brome-Missisquoi et secrétaire d’État à l’Amérique latine, à l’Afrique et à la Francophonie 

M. André Boisclair, Ministre d'État aux Affaires municipales et à la Métropole, à l'Environnement et à l'Eau

M. Pierre-Hugues Boisvenu, Directeur régional, Ministère de l’environnement du Québec – Direction régionale de la Montérégie

Madame Louise Beaudoin - Ministre des Relations internationales - Québec

Monsieur Robert Gourd de la Commission mixte international section canadienne 

Monsieur André Bouthiller, Président de la coalition EAU SECOURS
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